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CONNUE par les érudits
mais guère par le grand
public, la farce « Le gar-

çon et l’aveugle » est une say-
nète comique comme on en
jouait dans les rues au Moyen
Âge. Ses allusions à Tournai
donnent la quasi certitude
qu’elle fut écrite chez nous et
sa langue picarde renforce
cette hypothèse. Son contenu a
fait dire à des historiens de la
littérature qu’elle a probable-
ment inspiré Molière pour la
scène des « Fourberies de Sca-
pin » dans laquelle le valet bat
son maître.

À littérature régionale, réali-
sation locale. En effet, c’est la
compagnie des Passeurs de
Rêve, basée à Barry, qui en as-
sure la réalisation et son direc-
teur Yves Coumans signe la
mise en scène. Celle-ci joue
avec les impératifs du théâtre
forain : jeu dans le public, cari-
cature corporelle, voix lancées
à la cantonade, rythme sou-
tenu.

Aline Claus, de Guignies,
s’est chargée de la scénogra-
phie. Ses tréteaux sont devenus
une surface hexagonale en
bois, avec trappes, très esthéti-
que et permettant une visibilité
maximale pour les spectateurs.
Les costumes sont conçus par
Nadia Vermeulen et confec-
tionnés par les ateliers du
Foyer socio-culturel d’Antoing.
Ils indiquent la pauvreté des
protagonistes ; ils révéleront ce
que cachent les apparences.

Les interprètes sont Michel
Guilbert et Thomas Coumans.
Ils mettent dans cet anonyme
scénario rudimentaire une
énergie corporelle et vocale qui
emporte l’adhésion. Tous deux
usent du chant et de la parole,
entremêlant supplications, vitu-

pérations, psalmodie, sar-
casme. Ils se donnent à fond
pour retrouver la gouaille
d’autrefois, y glissant le sel de
quelques anachronismes en al-
lusion à notre époque.

Le premier incarne bien la
malignité du professionnel de
la mendicité, prêt à en appeler
aux impulsions émotives super-
ficielles ou à la culpabilisation

liée à la religion. Le second ex-
prime une désinvolture rou-
blarde, support d’une malhon-
nêteté opportuniste.

Il faut dire que cette histoire
de voleur volé est intemporelle.
Le mendiant mal voyant inci-
tant les gens à la pitié se voit dé-
pouillé des biens accumulés
grâce à la charité des autres. Le
jeune clochard devenu servi-

teur met en œuvre une forme
d’équité très égocentrique puis-
qu’il emporte tout ce qu’il peut.
L’image du trop nanti ran-
çonné par plus déluré que lui
s’applique autant à notre épo-
que de disparités sociales qu’au
XIIIe siècle, autant aux pick-
pockets individuels qu’aux spé-
culateurs éhontés.

Michel VOITURIER

BRUNO DELMOTTE, ani-
mateur à la maison de la
culture de Tournai, où il

travaille à la promotion de la
culture picarde, est quelqu’un

de modeste. À ses yeux, c’est la
langue picarde qui a été la star
de la fête organisée par lui.
Mais c’est un fait que les hom-
mages à son égard se sont multi-
pliés…

C’est d’abord le groupe musi-
cal Achteure, d’Amiens, tout
heureux de se produire devant
plusieurs centaines de person-
nes, qui a expliqué que, grâce à
des gens comme Bruno Del-
motte, « on parle toujours des
Belges, jusque dans la Picardie
méridionale ». Ce sont ensuite
des chansonniers du Cabaret

wallon tournaisien qui ont
prêté leur voix pour animer des
planches – projetées sur grand
écran – de deux aventures de
Tintin traduites en picard par
Bruno Delmotte, Le Secret de
la Licorne et Le trésor de Rac-
kham le Rouge. Jean-Pierre
Verbeke, en capitaine Had-
dock, et André Wilbaux, en
Tournesol, ont été particulière-
ment savoureux.

C’est enfin le public tout en-
tier qui a rendu le plus vibrant
des hommages à Bruno Del-
motte puisqu’il n’a fallu que

quelques jours aux mille pre-
miers exemplaires numérotés
d’El’Sécrét d’la Licorne et
d’El’trésor du Rouche Rac-
kham d’être réservés par des
fans qui se sont précipités sa-
medi pour obtenir leurs exem-
plaires.

Cerise sur le gâteau en soi-
rée, avec les assemblées généra-
les, à Tournai, des deux fédéra-
tions françaises d’associations
picardisantes. Nous revien-
drons sur tout cela dans une
prochaine édition.

F.D.

ANTOING � Farce moyenâgeuse

« Le garçon et l’aveugle » ressuscités

BANDE DESSINÉE � Tintin en picard

La fête à Bruno Delmotte
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Le garçon Thomas Coumans et l’aveugle Michel Guilbert comme au XIIIe siècle.  CE 538264

Bruno Delmotte (à droite) a particulièrement apprécié la lecture de Tintin en picard par le Cabaret wallon tournaisien.  CE 538448

Écrite à Tournai
au XIIIe siècle,
une brève bouffonnerie
négligée depuis bien
longtemps retrouve vie
grâce aux Passeurs de
Rêves.

Tournai et sa région

Samedi, la maison de
la culture de Tournai a
accueilli une grande
fête picarde. Dont
Bruno Delmotte, le
nouveau traducteur de
Tintin, a été la vedette.
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